
Listes d'Armées pour les 18ème et 19ème siècles

Liste ABV1799 - Bavière – Les guerres de la
2ème et 3ème Coalitions (1799 - 1806)

Ces  listes  consistent  toutes  en  un  certain  nombre  d'unités  obligatoires  et  des  unités
complémentaires soumises à des conditions, toutes étant évaluées selon le budget. Pour constituer
son armée, après s'être mis d'accord sur le total en points de chacun, chaque joueur utilisera la
liste correspondante, en respectant ces conditions. Cependant, pour une armée donnée sur laquelle
on connaît les compositions ou pour un scénario, on peut s'affranchir de certaines contraintes, avec
l'accord de chacun.

Note : Si des troupes de même type ont des conditions semblables (comme « 1 pour 4 unités de
ligne ») elles ne sont pas cumulables sur les mêmes unités.
Ainsi, si l'on a 6 unités de ligne on peut prendre :

 une unité de grenadiers (1 par 6 unités de ligne) ET une unité d'artillerie (1 par 4 unités de
ligne) MAIS

 une unité de grenadiers (1 par 6 unités de ligne) OU une unité d'infanterie de la Garde (1
par 5 unités de ligne)

Les guerres de la Première Coalition (1792-1797) se terminent au traité de Campo-Formio d'octobre
1797 qui consacra l'abandon de la rive gauche du Rhin par les Autrichiens. La Grande-Bretagne
était toujours en guerre contre la France. Pour lutter contre elle, le Directoire poussé par Bonaparte
organise une expédition en Egypte qui part le 19 mai 1798. C'est le début de la Deuxième Coalition.
L'Empire ottoman déclare la guerre à la France, le 9 septembre 1798. S'y ajoutent ensuite la Russie
et les Bourbons de Sicile-Naples. A part l'Egypte, les premiers combats ont lieu en Italie. La Prusse
et  l'Autriche veulent  rester  neutres dans ce conflit  mais l'Autriche accepte de laisser passer les
troupes russes sur son territoire ce qui entraîne la déclaration de guerre de la France à l'Autriche le
12 mars 1799, et donc par suite aux pays du Saint Empire, dont la Bavière. La France occupe la
Toscane. Gustave IV de Suède se joint à la coalition. En 1799, le duché de Bavière fut transmis à
Maximilien IV Joseph, frère de Charles Auguste dont l'unique enfant était mort en 1784.

Les austro-russes chassent les français d'Italie et s'opposent à eux en Suisse. En Allemagne, les
impériaux repoussent Jourdan et Bernadotte. Une armée russo-britannique débarque en Hollande
mais est repoussée par Brune, à la tête d'une armée franco-hollandaise. Les russes de Souvorov et
Korsakov devaient libérer la Suisse tandis que l'archiduc Charles prend Mannheim le 18 septembre.
Battus par Masséna lors de la deuxième bataille de Zurich fin septembre 1799 et repoussés dans les
territoires des Habsbourg,  les russes quittent la coalition le 22 octobre.  Napoléon Bonaparte de
retour d'Egypte fait un coup d'État le 18 Brumaire puis prend la direction des opérations militaires
contre l'Autriche.

Moreau franchit le Rhin le 27 avril 1800 et va investir Ulm tandis que Bonaparte bat les Autrichiens
le 14 juin 1800 à Marengo. Les Autrichiens évacuent le Piémont, la Ligurie et la Lombardie sauf
Mantoue. Le 3 décembre à Hohenlinden, le général Moreau, épaulé par les généraux Lecourbe,
Ney, Grouchy et Richepance, remporte une victoire décisive sur les troupes de l'archiduc Jean. A la
suite de la chute de Salzbourg le 15 décembre, l'Autriche signe précipitamment l'armistice de Steyr
le 25 décembre alors que l'armée de Moreau n'est plus qu'à 65 km de Vienne. Le 15 janvier 1801
était signé l'armistice de Trévise avec l'archiduc Charles en Italie.

Plusieurs traités de paix terminent la deuxième coalition : le 9 février 1801 le traité de Lunéville
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entre la France et le Saint-Empire (Bavière comprise) qui reconnaît le Rhin comme limite orientale
de la France, qui évacue toutes les places fortes de la rive droite. L'Autriche reconnaît l'annexion
des provinces belges et les républiques batave, helvétique, cisalpine et ligurienne. Le 12 avril 1801,
le Piémont est annexé. Le 29 mai 1801 est signé le traité de Florence entre la France et le royaume
de Naples. Le 6 juin 1801 est signé le traité de Badajoz entre la France et le Portugal, après une
courte intervention hispano-française au Portugal pour détacher ce dernier de l'alliance britannique.
Le 9 octobre  1801 est  signé  le  traité  de  Paris  entre  la  France  et  l'Empire  ottoman.  La  France
reconnaît à l'Empire ottoman la possession de l'Égypte. Le 10 octobre 1801 est signé le traité de
Paris  entre  la  France et  la  Russie.  La France cède les  îles  Ioniennes  à  la  Russie  et  promet de
respecter l'intégrité du royaume de Naples. Le 25 mars 1802 est signé le traité d'Amiens entre la
France, la République batave, l'Espagne et le Royaume-Uni.

La  paix  générale  en  Europe  ne  dure  pas  longtemps.  Tandis  que  le  Premier  Consul  (bientôt
empereur)  travaille  à  améliorer  le  glacis  autour  de  la  France  et  à  intégrer  les  populations
francophones, les anglais qui espéraient se voir rouvrir le grand marché français déchantent et ont
peur de la flotte française renaissante. C'est pourquoi le 17 mai 1803, sans déclaration de guerre, le
gouvernement britannique fait saisir tous les navires français et hollandais à sa portée et confisque
pour  200  millions  de  marchandises.  La  France  répond  par  l'arrestation  de  tous  les  sujets
britanniques se trouvant en France ou dans la République italienne.

Par ailleurs, le 25 février 1803 à Ratisbonne dans l'électorat de Bavière, s'est tenu la dernière séance
de  la  Diète  d'Empire  (en  allemand  :  Reichsdeputationshauptschluss  ou  Hauptschluss  der
außerordentlichen  Reichsdeputation),  qui  a  abouti  à  une  résolution  (recès)  selon  laquelle,  en
conséquence du traité de Lunéville, les principautés ecclésiastiques sont supprimées et attribuées à
des princes allemands ayant perdu des terres au-delà du Rhin au cours des guerres de la Révolution
Française.  La Diète  l'approuve le  24 mars  1803 et  l'empereur  François  II  le  ratifie  le  27 avril
suivant.  La  puissance  impériale  en  est  fortement  fragilisée  alors  que  la  France  renforce  son
influence sur le monde germanique en ayant joué la carte des États moyens et de la Prusse contre
l'Empereur. Maximilien de Bavière s'allie à Napoléon Ier, en compagnie d'autres princes allemands.

Le 23 mai 1803, le Royaume-Uni déclare officiellement la guerre à la France. Une coalition se
constitue.  Les troupes françaises occupent le royaume de Hanovre,  propriété personnelle du roi
Georges III, le 27 mai 1803. L'Espagne déclare la guerre à la Grande-Bretagne le 12 décembre
1804.  Le 11 avril  1805,  la  Russie  s'allie  avec le  Royaume-Uni  pour  la  libération  du Hanovre,
l'indépendance de la Hollande et  l'évacuation de toute l'Italie par les français avec le retour du
Piémont au roi de Sardaigne. L'Autriche, irritée par la création du royaume d'Italie, les rejoint le 16
juin 1805, la Suède de Gustave IV le 30 octobre, puis le royaume de Naples le 20 novembre. La
Prusse reste neutre. La France reçoit l'alliance de la Bavière le 24 août 1805 et en septembre de
Bade et du Wurtemberg. Après avoir renoncé à l'invasion de la Grande-Bretagne par les erreurs des
flottes  françaises  et  espagnoles  qui  mèneront  à  Trafalgar  le  21  octobre  1805,  Napoléon  veut
empêcher la jonction des troupes autrichiennes et russes en Bavière.Dès le 27 août, l'armée des
Côtes de l'Océan devenue la Grande Armée, fonce à marche forcée vers le Rhin. Une autre armée de
50 000 hommes sous les ordres de Masséna et d'Eugène de Beauharnais, opère à partir de l'Italie.

Les coalisés alignent 5 armées, une armée russe débarque au Hanovre, une armée russo-britannique
au  royaume  de  Naples,  une  armée  autrichienne  sur  le  Danube,  une  autre  en  Italie  du  Nord
commandée par l'archiduc Charles d'Autriche et une de réserve commandée par l'archiduc Jean,
sans compter des armées russes en cours de rassemblement. Napoléon enferme la première armée
autrichienne de Mack dans Ulm où il capitule le 20 octobre. Du coup, l'armée autrichienne d'Italie
reflue mais n'a pas le temps d'arriver à Vienne avant que Napoléon écrase le 2 décembre 1805
l'armée de réserve autrichienne rassemblée aux russes de Koutouzov à Austerlitz. Les Russes se
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retirent en Pologne tandis que l'Autriche demande la paix. L'armistice est signé le 6 décembre. Au
traité de Schönbrunn entre la France et la Prusse du 15 décembre 1805, la Prusse se voit autorisée à
occuper  le  royaume  de  Hanovre  et  cède  Ansbach  à  la  Bavière.  La  France,  l'Italie,  Bade,  le
Wurtemberg et la Bavière concluent une alliance perpétuelle et sans condition. La Bavière cède le
duché de Berg à la France et Bade cède la forteresse de Kehl sur la rive droite du Rhin. Au traité de
Presbourg le 26 décembre 1805, l'Autriche abandonne la Vénétie orientale au royaume d'Italie. La
Bavière annexe le Vorarlberg, le Tyrol et le Trentin. Napoléon impose que la Bavière soit érigée en
royaume comme le Wurtemberg et que le Bade devienne un Grand-Duché, se retrouvant ainsi à
égalité avec la Prusse et l'Autriche, ce qui scelle la fin du Saint Empire Romain Germanique. Le 12
juillet 1806, l'Électorat de Mayence, la Bavière, le Wurtemberg, l'Électorat de Bade, le landgraviat
de Hesse-Darmstadt devenu Grand-duché de Hesse, le duché de Nassau, le duché de Berg et de
Clèves,  et  d'autres  princes  fondent  la  Confédération  du  Rhin  à  Paris,  sous  la  protection  de
Napoléon. Le 1er août 1806, l'empereur François II abdique la couronne Saint Empire et dissout
entièrement le Saint-Empire.

Le Royaume-Uni et la Russie poursuivent la guerre. C'est la Quatrième Coalition (1806 – 1807)
formée le  1er octobre 1806 contre  la  France napoléonienne par  le  Royaume-Uni,  la  Russie,  la
Suède, la Saxe très provisoirement et la Prusse qui refuse la nouvelle organisation de l'Allemagne
autour de la Confédération du Rhin. Cette guerre est marquée par la campagne de Saxe qui, après
les victoires françaises d'Iéna et d'Auerstaedt (14 octobre 1806), aboutissent à la défaite prussienne
et à la campagne de Pologne contre les Russes. Ceux-ci, vaincus à Eylau (8 février 1807), subissent
une écrasante défaite à Friedland (14 juin 1807). Les traités de Tilsitt  (7 – 9 juillet  1807), qui
démembrent la Prusse, mettent fin à la Quatrième Coalition. La Bavière a fourni un contingent à
cette campagne dans le Cadre de la Confédération du Rhin.

Composition des troupes

En 1799 a lieu une nouvelle réorganisation :
 Pour l'infanterie, la Garde est supprimée et intégrée dans la ligne, sauf la Garde du Palais du

Prince-électeur,  non  combattante,  les  4  régiments  de  grenadiers  et  les  14  régiments  de
fusiliers  sont  regroupés  en  11  régiments  d'infanterie  de  ligne  à  2  bataillons  (dont  une
compagnie de grenadiers) et les 2 régiments de Feldjägers deviennent 4 bataillons légers
d'infanterie légère. A noter que, suivant la mode française, les compagnies de grenadiers
seront à l'occasion regroupées en bataillons de grenadiers réunis.

 La Garde Nationale est quasiment supprimée, les unités de réserve entrant dans la création
des nouvelles unités. Il n'en reste que la Garde Civique servant de garnison et de maintien de
l'ordre dans les principales villes.

 Pour la cavalerie, le 2ème régiment de cuirassiers devient le 1er régiment de chevau-légers
et les régiments de Dragons sont ramenés à 2 et confirmés en cavalerie lourde.

 Pour  l'artillerie,  l'artillerie  régimentaire  est  supprimée.  L'artillerie  de  campagne  est
réorganisée en 2 « batteries » à plusieurs compagnies, une « batterie » à cheval équipée de
canons de 3 livres et de canons français de 4 livres et une « batterie » à pied équipée de
pièces de 4 livres bavaroises, peu à peu remplacées par des canons de 6 livres autrichiens,
surtout après la campagne de 1805. 1 ou 2 compagnies ont été équipées de pièces françaises
de 8.

Pour la suite, en 1803, un 12ème régiment de ligne est créé, un 13ème en 1805 et un 14ème en
1806. Les 11ème et 12ème sont ensuite dissous en 1806. En 1803, 2 autres bataillons légers sont
créés. En 1801, le 3ème régiment de chevau-légers est dissout. En 1803, le 1er régiment de Dragons
est dissout mais un nouveau régiment de chevau-légers est créé avec des troupes du Wurstbourg. En
1804, le 1er régiment de cuirassiers devient le 1er régiment de Dragons.
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Garde

 Garde du Palais du Prince-électeur, 1 compagnie non combattante.
Infanterie
Infanterie de ligne

 11 à 14 régiments d'infanterie de ligne à 2 bataillons (11 en 1799, 12 en 1803, 13 en 1805,
14 puis 12 en 1806)

 Jusqu'à 4 bataillons de grenadiers réunis (1 pour 3 régiments)
Infanterie légère

 4 à 6 bataillons légers (4 en 1799, 6 en 1803).
Infanterie de garnison

 Bataillons de garde civique.
Cavalerie
Cavalerie de ligne

 1 régiment de cuirassiers sans cuirasse, dissout en 1804.
 2 régiments de dragons (1 seul de 1803 à 1804)

Cavalerie légère

 Un régiment de hussards très réduit servant de gendarmerie
 4 régiments de chevau-légers (4 en 1799, 3 en 1801, 4 en 1803), intermédiaires entre la

cavalerie moyenne et la cavalerie légère car équipés comme de la cavalerie moyenne mais
utilisés pour la reconnaissance et la poursuite et donc pouvant être comptés cavalerie légère
ou cavalerie moyenne.

Artillerie

Artillerie de campagne

 compagnies de la « batterie » à pied équipées de canons de 6 livres autrichiens.
 compagnies  de la  « batterie »  à  cheval  équipées  de canons autrichiens  de 3 livres  et  de

canons français de 4 livres.
Artillerie de siège et de garnison

Unités équipées de canons de siège de 12 livres (autrichiennes - pièces de siège peu mobiles).

Liste d'armée

Min Max Nom Description Val. Condition et note

1 1 Général en chef Général en chef 1 plaq 200
0 3 Sous-Général Sous-général 1 plaq 120 1 pour 8 unités

0 2
Sous-Général peu

compétent
Sous-général médiocre 1 plaq 96 A la place du précédent

0 15 Colonel Colonel 1 plaq 10 1 pour 5 unités
0 15 Colonel peu compétent Colonel médiocre 1 plaq 8 A la place du précédent

4 28
Bataillons d'infanterie de

ligne
Infanterie lourde Normal Panique 3

plaq
22

22 en 1799, 24 en 1803, 26 en
1805 et 28 puis 24 en 1806

0 4
Bataillons de grenadiers

réunis
Infanterie lourde Elite 3 plaq 32 1 pour 6 bataillons de ligne

2 6
Bataillons d'infanterie

légère
Infanterie légère Normal Panique 3

plaq
19 4 en 1799, 6 en 1803

0 2
Bataillons de garde

civique.
Infanterie lourde Recrues
Fuyants+Panique 3 plaq

11
Uniquement en garnison dans une

ville

0 1
Régiment de Cuirassiers

sans cuirasse
Cavalerie lourde Normal Panique 3

plaq
35  dissout en 1804.

0 2 Régiments de Dragons
Cavalerie lourde Normal Panique 3

plaq
35 1 seul régiment de 1803 à 1804

0 3 Régiments de Chevau- Cavalerie lourde Normal Panique 3 35 Remplacent à volonté les
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légers en cavalerie de ligne plaq
Régiments de Chevau-légers en

cavalerie légère

1 4
Régiments de Chevau-

légers en cavalerie légère
Cavalerie légère Normal Panique 3

plaq
31 4 en 1799, 3 en 1801, 4 en 1803

0 14
Compagnie d'artillerie de

campagne de la « batterie »
à pied

Artillerie légère Normal 3 plaq 63 1 pour 4 unités d'infanterie

0 6

Compagnie d'artillerie de
campagne de la « batterie »

à cheval – Pièces
bavaroises de 3

Artillerie très légère à cheval
Normal 3 plaq

53 1pour 3 unités de cavalerie

0 2

Compagnie d'artillerie de
campagne de la « batterie »

à cheval – Pièces
françaises de 4

Artillerie légère à cheval Normal 3
plaq

70 Remplace la 2ème précédente

0 1
Pièces autrichiennes de
siège et de forteresse

Artillerie lourde Normal Artillerie
statique 3 plaq

50
Pièces autrichiennes - 1 pour 2

unités d'infanterie en défense ou
attaque de ville
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